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évêché, sont les ccioaies de Durklake et de Ba-

toche : dans la zone fertile, près de la voie ferrée,

la situation de ces postes est excellente. Dans

les derniers mois de 1874 se fondaient deux vil-

lages composés surtout d'habitants de la Meuse.

En souvenir de notre grande héroïne, ils rece-

vaient le nom de Domrémyet Vaucouleurs.

Edmonton est un centre actuellement plus

important pour la colonisation : c'est sur la ligne

Calgary-Edmonton que s'est porté, en 1873, le

grand courant de l'émigration. Sous l'influence

de la crise qui avait frappé le travail et l'agri-

culture aux États-Unis, des villages entiers du

Montana et du Dakota se dépeuplaient en quel-

ques semaines. Les populations américaines ont

sous ce rapport une mobilité extraordinaire. Les

arrivants américains se sont dirigés vers les sta-

tions de la ligne Calgary-Edmonton où ils vont

faire de l'élevage, car ils trouvent insuffisant le

rendement du blé.

C'est au nord d'Edmonton, autoMr de Saint-

Albert, que sont situés les établissements français.

D'abord Saint-Albert, siège d'un évêché, puis,

en remontant, les colonies du lac des Œufs, lon-

dées par le P. Morin, avec des habitants venus

des provinces de Québec; — à l'est, Lourdes,

près du fort Saskatchewan
;
plus loin, vers Battle-

ford, la vallée est déserte et attend l'émigration.


